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Lien Social et Communication Interpersonnelle

(LSC) TD 1

Introduction :

· Expérience de Milgram : « la science a dit qu'il fallait continuer l’expérience ». Il y a 65 % des personnes qui vont jusqu’à tuer le « faux » patient. En Allemagne (contexte de l’après seconde guerre mondiale), c’est de l’ordre de 85 %. Milgram a ainsi parlé de la soumission à l’autorité.

· Une jeune fille des banlieues se fait violer à coté des immeubles : 36 appartements ont vu la scène mais aucun n’a été la secourir car ils croyaient que les autres allaient le faire.

Exercice : étude d’un groupe de personnes 
Achat obligatoire : Relations et communications interpersonnelles D. Picard, E. Marc.

Non obligatoire : Petit traité de manipulation à l’égard des honnêtes gens de Beauvois. 

PLAN :

PARTIE A :

I- Les théories des relations interpersonnelles.

II- L’équilibre dans les relations.

III- Rapports symétriques et asymétriques.

IV- Rôle et cadre social de la relation.

PARTIE B :

I- Présentation de l’analyse transactionnelle.

II- Présentation de l’approche systémique.

III- La communication.

IV- Enjeux et stratégie de la communication.

PARTIE A :

I- Les théories des relations interpersonnelles.

Introduction : Toute interaction avec autrui s’accompagne d’un certain type de relation. La nature de cette interaction est donc du type de cette relation. Chaque interaction est affectée par les relations passées et affectera les relations futures. La relation suppose un potentiel d’interaction, chaque partenaire ne se réfère pas uniquement aux interactions effectives mais également à ce qu'il ressent et ce qu'il projète et ressent dans cette relation.

A- De l’attachement aux relations interpersonnelles.

1-L’attachement comme antécédent à la sociabilité (BOWLBY)

L’attachement peut-être considéré comme une empreinte de relation mère / enfant et socialisation serait le processus d’apprentissage et d’intégration sociale de l’enfant qui se construit au travers des interactions.

2-Les modèles de l’instauration d’une relation (WILSON)

Selon lui, l’affiliation est liée à la nécessité de coopérer pour vivre en société. Trois théories :

· De l’apprentissage : autrui est une source de renforcement positif (ex : compliment...).

· De la comparaison sociale (Festinger) : l’auto évaluation de chacun est nécessaire pour former une image de soi, c’est le feed-back qui nous renseigne sur l’image que l’autre se fait de nous même.

· Des échanges sociaux : autrui est nécessaire pour le sentiment de satisfaction et de récompense qu'il nous procure.

B- Les théories de l’apprentissage.

1-L’approche du conditionnement classique.

Autrui nous donne une récompense et plus nous la valorisons, plus nous sommes attirés par la personne qui nous la procure.

2-Le modèle du renforcement affectif

Qui dit renforcement positif dit affect positif.

C- Les théories de l’échange et de l’interdépendance.

C’est une conception dynamique car elle tient compte des coûts et des bénéfices.

Coûts : ce que l’individu est prêt à investir pour que la relation perdure. 

Ressources : ce que chaque individu apporte comme compétence.

Dépendance de la valeur : une ressource n’a pas la même valeur pour tout le monde.

Bénéfices : récompense moins le coût.

L’alternative : toutes les autres sources de récompenses possibles.

1-La théorie des échanges (HORMANS).

Il introduit la notion de justice distributive : un individu s’attend à recevoir des récompenses en fonction du coût de son comportement (si pas respecter : colère, insatisfaction). De cette insatisfaction, naît la tentation de l’individu à rétablir l’équilibre (en demandant plus de gains).

2-La théorie de l’interdépendance (KELLEY et THIBAULT).

Toutes relations et fonctions des bénéfices qu’elle procure à l’individu. Ces bénéfices sont évalués par rapport à une norme personnelle. L’interdépendance de toutes relations signifie que chaque partenaire va influencer le comportement de l’autre par ses récompenses et punitions. Toute relation s’inscrit dans un réseau virtuel de relation potentielle.

3-Le modèle de l’investissement (RUSBULT).

Satisfaction et engagement = processus distinct. La satisfaction augmente avec les récompenses. Quand le bénéfice augmente et que le coût diminue, la satisfaction augmente.



Engagement = Satisfaction – Qualité des alternatives + degré d’investissement

